
U COUPE 
DES VICE-PRÉSIDENTS 

DU t t C. CALAIS 

{dfUuence 1» plu, torts de 1» saison^ 
trie soixantaine d'athlètes, en «fleL 
profitèrent Q e catta de î ï ïer .%urn*e 
« V ' r, ,f0 U p e d e * Vlce-Hresidents Ou 
H . U calais, pour y tenter leur chance 

«-Et EPREUVE» D~ REPEOHAGE 
, , ! • • . " * * • ? • B £ - 1. Gambler 1., en 

i"" 4/i U '* ; *• B u c n a " . •« 

» » £ i . . ? É t t ' , M " W - h Andrleux. en 
H points P 3 : *' G r a v e - 2 1 " s / 5 -points. 

Saut en hauteur. 1. Grave, i in. 45, 
40 points ; 2. Cattez, 1 m. 40, "35 ~ 
j m mètre» plat. — i. Cattez. à " 8/5. 
o*> points ; ». Buchart, 26'' 2/5. 47 

Lancamant du javelet. — 1. u e v i a 
•»» n>.. ztt points ; 2. Plé, 25 m lu l' 
« ??., 7 , ? , r e , p , a t ~ »• Pruvost.'en 
1 u 4/5, .'* pts ; 2. Bonnet, 2' 20". 50. 
o " " ^ " ' ? 1 d u ••••«•*»• ~ 1 Delattre, 
-<7 ni. 17. ,7 pointe ; 2. Devin. 28 m. 30. 

« 0 mètres plat. — 1. Buchart, 58"'3/5. 
-s points ; 2. Herbez, f 08" 4/5 17 

Saut_ en longueur. _ | . Delattre, 
5 m. 77, 4.} pointe ; 2. Cattez, 0 m. 63 
->2 points. 

VM0 mètre* plat. — 1. Leuliet, 
* 40 .56 pointe ; 2. Annebln, 4' ?7" 2/5 
47 pointe. 

•«ut a la perche. — 1. Devin, 2 m. 80, 
•-A points ; *. Leuliet, 2 m. 40. 28. 

Lancement du poids. — 1. Grave 
J0 m. 62. 64 pointe; 2. DelattTe, 10 m. 30 
w points. 

Classement général. _ t. Delattre 
<u. et L) , 123 pointe ; 2. Grave. 104 : 
3 Cattez. 98 ; 4. Devin. 97 ; 5. Bu
chart, 90,04 ; 6. Leuliet et Pruvost, Hi. 

OHALLENCE DES JUNIORS 
FOOTBALLEURS ATHLETES 

Saut «n tvuteur. — 1. Magniez 
X m. 38 .8 points ; 2. Gambier, 1 m. Xi, 
6 points. 

a» métros plat. — 1. Gambier. en M", 
'1 P.. 75 : Leclercq, même temps,. 

Classement général. — 1. Leclercq 
-"> pw, 15 : 2. Delbolel, 2." " 

Et maintenant 

n 
m'aime 

plus que jamais 

LES GRANDES RÉGATES 
D'ABBEVILLE ONT REMPORTÉ 
HIER, UN BRILLANT SUCCES 
Comme tout le taisait prévoir, les ré

gates d'Abbevllle organisées par le Sport 
Nautique Abbevlllots sous la présidence 
de U. Paul Delique. maire d'Abbeville. 
ont remporté un très grand succès, le 
temps ayant bien voulu se mettre de la 
partie. 

Cette manifestat ion fut suivie par des 
mill iers de spectateurs sur les rives de la 
Somme, s u l ieu dit le Batls. Voici les 
résultats : 

ire course : 2 avirons de pointe, débu
t a n t s . 1er, Sport Nautique d'Amiens, e n 
4 48" 4 5 ; Je, Emulat ion de Boulogne. 

Se l'ourse : 2 avirons de pointe quille, 
débutant s : 1er. Emulation de Boulogne, 
4' 34" 1 5 ; 2e. Sportlng-Club Dunkerque, 
4 45' . 3e. Boulogne-Club. 

3e course : 4 avirons de pointe, débu
tants , construction libre. Cette épreuve 
se disputait en deux manches : 1er, Cer
c l e Aviron de Calais, e n 9' 13" 2/5 : 2e, 
Boulogne-Club, 9' 16" 3 /5 ; 3e, Aviron 
Saint -Quent lnois : 4e. Club Nautique de 
Saint-Omer : 5e. Sporting Nautique Ab-
bevlllois . 6e, Sport Nautique Abbevil-
loia ' 7e. Boulogne-Club. Amiens a aban
donne. 

4e courte : 2 avirons de pointe, juniors. 
1er. Dunkerque, 4' 51" ; 2e, Sport Nau
tique d'Amiens, 4' 58". 

Se course : 2 avirons de couple, juniors. 
1er. Emulation Nautique de Boulogne. 
4' 44" 2/ 5 ; 2e, Sporting Dunkerquols, 
4' 66 ' 2 5 ; Sport Nautique Abbeviliois 
est tombé é l'eau. 

6e cour-e : 4 avirons de pointe Juniors. 
1er. Sport Nautique d'Amiens, 9' ; 2e, 
Emulat ion de Boulogne. 9' 3 ' 4 5 ; 3e, 
Cercle Aviron de Calais ; 4e, Boulogne-
Club. 

• e course : 2 avirons de pointe seniors. 
1er. Cercle Aviron de Calais, 9' 19" 2'5 : 
2e Sport Nautique d'Abbeville, 9 39" 2/5: 
3e Emulation Nautique de Boulogne 
9 52". 

8e course 

A l lo l Bonjour I T a 
sais , j'ai eu une pique 
avec Georges. Quoi 
donc?—Voi la ! il m'a 

téléphone trois fois, 1a semaine der
nière, pour me dire qu'il travail lait 
l a r d . . . en fait, j'ai appris qu'il était 
«lié «u " Bamboula Club " avec cette 

i'olie petite blonde de son bureau. J'en 
t a i s terriblement b o u l e v e r s é e . . . Ce 

jour lé, mon coiffeur me proposa d'es
sayer la Crème Tokalon, disant qu'elle 
permettait d'obtenir une nouvel le peau 
Planche, en 3 j o u r s . . . Le croirais-tu, à 
la (in de la semaine , Georges me dit 
que je ne lui ava is jamais paru si jeune 
et si séduisante depuis les premiers 
jours de notre mariage, il y a 10 ans . 
Ce grand benêt m'aime certainement 
plus que jamais . Je suis sûre qu'il a 
fatalement oubl ié cette blonde. Je le 
dois réellement è la Crème Tokalon. 
Si tu ne l'a pas essayée , Chérie, aeliètes-
en de suite. La Crème Tokalon, Couleur 
Bian .br , (non grasse) , cont ient de la 
crème fraîche et de l'huile d'olive pré-
digerees , combinées avec des é léments 
astringents qui blanchissent et toniûent 
la peau. Klle pénètre instantanément 
dans les pores, d issout les po ints no irs 
è tel point qu'ils disparaissent , et 
resserre les pores d i l a t e s ; elle blan
chit la peau la plus sombre et adouci t 
la pla» r i e h e . Elle pare, en 3 Jours, la 
peau d u n e beauté et d'une fraîcheur 
nouvelles et indescriptible», 'TlPfrniMrs 
a obtenir autrement. 

G Y M N A S T I Q U E 

LA XV< FÊTECONCOURS 
DES SOCIÉTÉS DE GYMNASTIQUE 

DE L'ARRONDISSEMENT 
DE VALENCIENNES 

Favorisée par le beau temps la 15e fête 
concours de l'Arrondissement de Valen-
clennes a obtenu un magnifique succès 
autant par le nombre que par la valeur 
des athlètes qui y participaient. 

Prés de 300 gymnastes adultes ou pu-
I pilles ont pris part aux concours lndlvl-
I duels qu. se sont déroulés le mat in au 
I milieu d'une animation extraordinaire. 
. L'après-midi dans le vaste stade des Che

minots eurent Heu tes concours de sec
tions pupilles ainsi que différentes dé-

I moustrations très intéressantes de gym-
2 avirons de couple, skiffs nastlque de sport et d'éducation physi-

H I P P I S M E 

LE CHEVAL CAPPIELL0 A GAGNÉ 
LE GRAND PRIX DE PARIS 

Maigre un temps incertain, le Grand 
Prix de fa i ts ue 1933 u ulitenu uu 
grand et légitime succès. Dans Unîtes 
les enceintes de 1 hippodrome de 
Longctiamp, la fouie était considé
rable, mais les toilettes brillantes yue 
nous avions vues pour la journée aes 
Urugs étaient assez: rares ; cependant 
le pesage présentait un aspect d'élé
gance raffinée. Au point de vue tech
nique, le temps n'a eu, par contre, 
aucune influence et, du début è la lin 
Jo la réunion, le public a assisté è 
un sport de très giand ordre, princi
palement avec le Grand Prix, qui re
mettait aux prises le vainqueur du 
Derby avec plusieurs des auvorsaires 
qu'il avait battus 4 Chantilly. I.e prési
dent de la ttèpublique est arrivé vers 
15 heures, accompagné de Mme Albert 
Lebrun, sur le champ de courses, où 
ii a été revu par les commissaires de 
la société d'encouragement ; il était 
aussitôt conduit a. la tribune- offi
cielle. 

Parmi les invités du président, on 
remarquait les ambassadeurs de Bel
gique, du Brésil, des Etats-Unis, de 
Turquie, les ministres des Pays-Bas, 
de Monaco, etc. ; MM. Georges Ley-
gués, Cueille. Raymond Patenotre, etc. 

Le président de lu République a été 
conduit aux écuries par les commis
saires de la société, où les dix-huit 
concurrents de la grande épreuve ont 
défile devant lui Puis, les chevaux 
sont sortis sur la piste et, après le 
défilé dans l'ordre du programme, 
tous les concurrents ont pris leur 
eanter pour aller se ranger sous les 
ordres du starter. Ceux qui ont produit 
la meilleure impression ont été fhor, 
Assuerus, Casteran, Cappiello, Cam
ping. Vendange. Kodosto.' muni d'œil-
leres, prit un galop au ralenti. Le 
départ fut donné dans de bonnes con
ditions et l'on vit s'élancer eu tête 
I.oveitaz, L'Indigène, Scolopax et 
Camping, tandis que Rodosto mar
quait une hésitation. Peu après le 
départ, Cadmus se croisait les jambes 
et tombait. En face, Racketeer et Lo-
vettaz menaiei.t, bien détachés, devant 
L'Indigène.. Scolopax, Camping, Ma-
gnu3 et Vendange. L'ordre ne chan
geait guère jusque dans la descente, 
où Béiibé. venait très vite avec les 
chevaux de tête. 

En entrant dans la ligne droite, les 
deu représentants Rothschild me
naient devant Thor, Assuerus, Cap-
p:.::o assez loin. Bientôt Thor démar
rait devant Assuerus et semblait de
voir gagner facilement, lorsqu'on 
voyait Cappiello surgir du peloton et 
remonter peu à peu Assuerus, puis 
Thor. et finalement remporter après 
une lutte tlvère avec ce dernier, d'une 
demi-longueur. Assuerus, troisième, 
était 11 une encolure de Thor, Casterari 
terminait quatrième devant Foxy et 
Camping. 

Après la course, la propriétaire de 
Cappiello. ladv Granard. est allée au 
devant de son cheval, qu'elle % ra
mené par la bride aux balances. Elle 
u reçu <• suite les félicitations du 
président de la République. M. et 
Mme Lebrun ont assisté a la course 
suivante puis Us ont quitté l'hippo
drome de Lonechatnp vers 17 h 40. au 
milieu des vivats et avec le même 
cérémonial qu'à, l'arrivée. 

Unique au monde/ 
NOUVEAU R É C H A U D 

TITO-LANDI 
Fonctionna 6 l'essence d'auto. Ne 
dégage ni odeur ni fume*. Ne fait 
pas de bru». Réalise 4 0 % déco , 
nomle sur les meilleurs systèmes. 

iot>fS-. 

Sans pompe ni pression 
GARANTI INEXPL0SIBLE 

se règle comme le gaz 
Pria : a 2 feux 2351rs , ù 1 (eu 9 0 1 r s 

Catalogue eroli» • * tronco des appa
reil! d'éclairog*. chouHoge, dont la 
«émotionnel • F o u r - C l o c h e Tito-
Londt • , cuisant tout sons survelllonce. 

E" T ITO-LANDI , 38. Bd H.nri-IV, PARtS-4. 

seniors. 1er. Sport Nautique d'Abbeville 
Corteyn. 9' 31" 2 /5 : 2e. Emulation de 
Boulogne Lévy. 8' 31" 3 5. 

3e course : 4 avirons de pointe seniors. 
1er, Cercle Aviron de Calais. 8' 48" 3 5 ; 
L'r. Sport Nautique d'Amiens. 8' 50" 3 /5 ; 
3*. Emulation de Boulogne ; 4e. Sporting-
Club Dunlterquois. 

10e course : Périssoires débutants Ju
niors et seniors. 1er. Plouvler. Sport Nau
tique d'AbbevUle, en 6' 24" 2/5 ; 2e. Fyl-
1,1 d'Abbeville ; 3e, Bethouard. d'Abbe
ville . 4e. Dellgnlére. d'AbbevUle. 

Me course : 8 avirons de pointe. 2.000 
mètres en ligne droite. 1er. Emulation 

'Nautique de Boulogne ; 2e. Boulogne-
Club. 

LES RÉGATES DU CLUB 
NAUTIQUE DE PARIS 

Les finales disputées sur 1.200 métrés 
•Sonnèrent les résultats suivants : 

4 débutants outrigger ; 1. s.N. Enghlen: 
2 C.S.E 

4 débutants yols, n'ayant jamais gagné 
avant le 1er Janvier 1933 : 1. C.N. Paris. 

4 Juniors outriaser : 1 S N . Marne. 
4 débutants yole : 1 C.N. Paris. 
t débutants outriggsr : 1. Société d'En

couragement. 
Skiffs débutants : 1. A.S.-Bourse. 
5 Juniors outriggsr : 1. S.N. Lagny. 
4 féminins yoles • challenge de la Ligue 

Maritime et Coloniale Française. 800 m ). 
1 Académla. Les championnes de France, 
mal placées à la berge, ne pourront re
monter cet handlcssp. 

5 seniors eutriacar : 1. S.N. Marne. 
— . — < i » 

B I L L A R D 

LES EXHIBITIONS DE RIBAS 
du Mardi 27 juin au 1er Juillet 

indus 
C'est demain mardi que commencent, 

à 18 heures précises les exhibitions tant 
attendues, du célèbre fantaisiste Rlbas. 
champion du Monde, à l'occasion de la 
grande semaine de gala organisé par le 
« Billard-Club des Flandres », 9, Grand'-
Place (La Paix). Soirée à 21 heures. 

que ; après le défilé traditionnel des so
ciétés devant les tribunes bondées, là 
cérémonie officielle de la remise du dra
peau se déroula en présence de tous les 
gymnastes réunis. Sous la conduite de 
son Président. Aï. Plérard. la Société 
« L'Avant-Oarde » de Qulévrcchaln remit 
au Président de l'Association, le drapeau 
du groupement qui lui avait é té contlé 
l'an dernier lo .s de la 14e fête, célébrée 
à Qulévrechain. M. Théry é son tour 
confia cet emblème à la garde de la 
société « La Jeunesse des Cheminots », 
Jusqu'au jour de la célébration'de la 16e 
fête officielle. Prirent tour à tour, la 
parole au cours de la remise de ce dra
peau : MM. Piérard. Théry et Deverly. 

La tète se termina par l'exécution des 
ensembles imposés par les Pupilles et les 
Adultes, sous la direction de M. L. Algla-
ve. moniteur de la Jeunesse des Chemi
nots, devant une foule considérable que 
l'on peut évaluer à plusieurs milliers de 
spectateurs, et qui en toutes occasions, 
manifesta sa satisfaction par des applau
dissements nourris. 

La distribution des récompenses aux 
lauréats eu t lieu ensuite : nous en pu
blierons le palmarès dans un prochain 
numéro : elle fut présidée par M. Dever
ly des Cheminots ; Léon Delsarte, Direc
teur de cours ; M. Plérard. -

Pour clôturer cette Jolie fête, la sec
tion féminine des Cheminots produisit 
son ballet c Nymphe » et « Driade » qui 
obtint là comme ailleurs un éclatant suc
cès. 

Au nom du comité du Nord de la F.F.F. 
M. Théry remit é Mlle Alglave Suzanne, le 
bracelet fédéral. 

En résumé, belle et grande journée de 
propagande pour la gymnastique dont 
nous devons une grande partie du suc
cès au comité organisateur, au conseil 
d'administration des Cheminots, à son 
Président M. Leclercq et au comité 
directeur de l'Association. 

M M M *v»T«*i»ia de le C f * • • © » • 

1 ?IUS MATIÇUt ( o u v e r t u r e rou$« 

m vurrcMurrauT un*,** »»«»»> <•"• 

D I S T R I B U T I O N D E S P R I X 

— Tu ne rapportes rien ! 
— Papa... tu sais bien que les ânes 

ne peuvent pas courir le Grand Prix I 

COURSES DU CROISÉ-LAROCHE 

Cette réunion dominicale s'est déroulée 
devant un public de fidèles haliltut-. Le 
sport fut Intéressant A suivre, inalui'.- des 
champs moins nombreux au départ que sur 
le papier, et donna lieu, néanmoins, a 
é linéiques arrivées Aprement disputées. 

Voici les résultats détaillés et les rapports 
ofn. iels : 

PREMIERE COL'RSE. — Trii Vêlent*, 
steeple-chase pour chevaux de selle. 3.700 m., 
10.VX) fr. — I. Ers s 'M. Magiuot), 13 kil., 
a M. A. Pollet Teruymlt ; î . Double Si* II 

i Garnler;. "0 k.. au marquis de Uéiarry. 
Non placés : De CaeB, Flay lump. — Dis

tances . 0 long : -2 long. — Durée 4 n. i.i. 
De Caen et Erys ont montré le ch-.'mln, 

menant tour A tour ; au passage de I.i ri
vière. Erys prend la tête, se met hors rt'at 
teime avant les derniers obstacles M t?.-igne 
facilement. 

Mutuel. — Pe.-age : n&gn.. WA0 : |il.. V.S0-. 
13.50 - Pelouse : G.. 18.00 : pi.. 8.50 . Il 50. 

DEUXIEME COCRSE. - Prix L* Oapueln, 
plat, 1.800 m . 7.000 fr. — t. Claude II IJ. 
Lamoure). a kil.. à P, f a n ta II : 2 Folle 
Guerre IH. Chauteloup;, «a k. 1/1, à Taruuet. 

Non placés : Ambre Antique, t* Ittenar-
dals. Chat des Champs. Quitta. Ferdlneite. — 
7 partants. — Distance» : 1 long. ; tète. — 
Durée de la course : 1 m 08 

Fsrdinelte et Qmlla se sont élancés an 
signal : devant la pelouse. Qullla est en 
tête et mène Jusqu'aux derniers tournants 
entre lesquels Claude II prend la léle et 
rallie le poteau devant Folle Guerre et 
Ferdinette 

Mutuel — Pe«age : fiag , 38,50: pi.. 1S.00; 
30.50. — Pelouse : G . 45.50 ; pi.. 19.00 ; 1U.O0. 

TROISIEME COURSE. - Prix de Lille, 
au trot attelé, il.800 m.. 10.000 tr — i. Fou 
du Roi u ( fr Devreese). -.'.850 m., a L 
Ltauzu ; t. Empereur B (J. Lerebvrei, 2.800 
mètres, a H. Everaert. 

Non places : Fleur d Ann. Eclair II t 
Elna II. — s partants. — Temps : V 01 ïio ; 
4 m. 03. — Réduct. au kllom. i Lik B, 10. 

Empereur B mène Jusqu'à Ientrés ,1e la 
ligne d'arrivée mais ne petit empêcher Fou 
du Roi II de le remonter à 50 m. ilu poteau; 
Fleur d Ann, retardée par de- fautes, pré
céda Eclair II. lui aussi fautif pendant le 
parcours. 

Mutuel. — Pesage : Gag . n.50 ; pi., U.uo ; 
«.00. — Pelouse : Gag , 11,00 ; pi.. 8,50 : ::,50. 

QUATRIEME (OURSE. — Prix Attéius, 
plat, 2.400 m. 8.000 fr. — 1 suisse Nor
mande (E. Loriot,. 48 k. I .>. à L. Touflan ; 
» New Potatoe (R Cadet). 5-.' kil.. a Math. 
Pantall ; 3. Dupleix iJ. Uosso;. 56 kil. 1/2, 
A H. Poinsot 

Non placés : Pervenetr, Pari. Dollv's Lad. 
Ventrebleu. La Madoulie, Folata. — 9 par
tants. — Distances : 1/2 long. ; 1/i long. ; 
1 longueur. — Durée : 2 m. 45. 

Sui-se Nurfiiande mène de bout en bout et 
conserve sur le poteau un léjrer avantage 
sur New Polatoe. Dupleix et La Madoulie, 
très pi-es les uns des autres. 

Mutuel — Pesage : Gag.. 18.50 : pi.. S, 
15.00 : 8.00. — Pelouse : Gagu.. 27.00 ; 
Ces, 7.50 : 11,50 ; 8,50. 

CINQUIEME COURSE. - Prix « La Pe-
ohards », haies. 2.500 m . 7oOo fr. — I. Koval 
Blue IF. Sentier), 60 kil., à (.. Flatnian ; 
2 La Révolution i3J. Kasselet , ou kilos, à 
E Simon. 

Non placés : Nitrapioul. Wellover, .'oyan-
valle. Wistérie, Belle Etoile II. — 7 panant». 
— Distances : la longueurs ; tete. — burée : 
de la course : I m 04. 

Nette supériorité de Royal Blue — oant 
les débuts sur les obstacles étaient confiés 
A l'excellent Jockey Sentier — qui mène de 
bout en bout et gagne de très loin : La 
Révolution prend une belle seconde p'ace 
sur Joyanvalle, qui précède Wellover. 

Mutuel — Pesage : Gag.. 10.50 ; pi., 7.&0 ; 
22.50. — PelOUSC : Gag . 12,00 ; pi.. 7.50; Ï2.50. 

SIXIEME COURSE - Prix d'Italie, inter
national, au trot attelé. 2.500 ni . «oon Vr. — 
1. Neva Guy (W. Oultliaeras), .VA i.m.. a 
P Vandesteene . .'. Halfporta l> iproprietj, 
2.525 m., a U. Douniaux. 

Non placés : Calumet Conteadcr, Krisco. 
KirlbeJII. — ô panants. — Temps : 3' M | I 5 ; 
3 m. ;7 t/». — Réiluct. au kilom. : 1' in 4 10. 

Neva Guy mine de bout en bout, un mo
ment serrée de prés, entre les derniers tour
nants, par Halfporta D qui conserce la 
seconde place devant Frisco. 

Mutuel. — Pesage : Gag., 8,50 ; pi.. 7.50 ; 
I0.U0 — Pelouse ; Gag.. 9,«0 ; pi., 6.50 ; 8.0U. 

Preehaine réunion de coursée : liimmcbe 
2 JuUlet. 

Demain mardi, sur la piste des trotteurs 
— piste Idéale en cendrée — se Jugeront les 
arrivées de la première étape du « Tour de 
Fratice ». — Voir en rubrique « Cyclisme » 
le programme de la réunion mise sur pied 
a l'intention des amateurs de la pédale. 

tleeele-Chao» Militaire, se eérie, 12 enuag. 
8 partants. — I. La Cacandière . 2. Les 
relies ; 3. Ackab. — Tete ; tête 

Mutuel. — Pesage : G.-.gn., 13.50 : pi., €.50 : 
6.50 : 7,00. — Pelouse ; Gagn . 28.50 . 
Ces, 8,50 ; 7.00 ; 6,50. 

Prix du Pont-Rouge, trot monté ou attelé 
M engagements, 18 partants. — 1. Etincelle 
d'Or (Reinzi; 2. Floraia (Bakker); 3. Ergote 
(propriétaire). — Temps : 412; 4'li; 41 i 

Mutuel. — Pesage ; Gag 90,50 ; pi.. 35 
1,38 1,88, 

COURSES OU 8018 DE LA DEULE 
PREMIERE COURSE. — 1. t.arçon Royal 

(Ç Morjaui ; s. Armoise (0. Houllloni ; ; 
Fusillade (G. Duforezj. — Gagn., 14ii.O0 
pi.. 3.1,50 . 11.50 : 26.00. — Pas cour : Klllght 
of Malta. Argentanais. 

DEUXIEME COURSE. — i. C.oyescas 
Elllott). — Gagn., «50. — 3 panards. — l'as 

Negundi, Tambour Battant II, 

COURSES OU QUESN0Y (Nord) 
La deuxième reunion a obtenu un gros 

succès sportif. L'assistance était nombreuse 
malgré un ciel gris, plein de menaces. 

Ci-dessous les résultats et rapports offi
ciels (Mutuel a 5 fr 1 ; 

Prix de la Thiéraehe, trot monté ou a'.telé, 
U engagements, u partants. — i. Gomont v 
Devreese ; 2 Histoire de Rire V (Chrétien); 
3 Iris de Bonis (Bertogllati,. — Temps : 
4'25 ; 4'25 4/5 : 4'26. 

Mutuel — Pesage : Gap.. 15,00 ; pi.. 6,00 ; 
6.00 : G.OO. — Pelouse : Gagn.. 15.00 ; pla
cés, 6.00 : 7.00 ; 6.50. 

Prix de la Société des steepie-Chise de 
France, haies 18 engat: . « part. — I, Marou 
iF. Morel) ; 2. Cantlnella iNeell. — 9 li.ng. 

Mutuel. — Pesage Gagn., 11.50 : pi., 7.00 ; 
8.00. — Pelouse : Gag . 12.00 ; pi.. 7.J0 ; s.5o. 

Prix du Hainaut, au trot moulé ou attelé. 
33 engag . in pari. — I. Icône ni. Hcdon) ; 
2 Kraber (Jamesl ; ;; Falaise (Duriecl. — 
Temps : 3 m. :.:; : S' 53 i .". . 3 ni 51 2 5. 

Mutuel. — Pesage: i.asn . 7.'..50 : pi.. 15.50; 
1200 : 76.50. — Pelouse : Gagn.. ;O,0U pla
cés, 13,00 -, 10.00 ; 67.00. 

ateeple-Ohase Militaire, te série. 30 engag., 
10 partants. — I. Sallor : 1. Orfano ; 3. Kur-
prlse XIII. 

Mutuel — Pesage : Gagn . 13.00 ; pi.. 7.50 ; 
11.50 : 12.50. — Pelouse i Gagn., 14,00 . pla
cés. 7.50 ; 12.50 ; 10.50. 

Prix du Gouvernement, au trot mnnié, 
16 engag.. a part. — 1. Général (AI. Libeer'; 
ï. Fil d'Or K. Mattens) ; 3. Héros de llony 
(Bertogllati). — Temps: 4'4i : 4 47; 4'4S 1 >. 

Mutuel. — Pesage : Gagn., 12,00 . pt.. 7.00: 
8.00 ; 9.50. — Pelouse : Gagn.. 12.50 : pla 
Ces, 7,50 ; 12 00 ; 9.5U. 

TROISIEME COL'RSE. — i. Negundo 
Elllott) ; 2. Alinaska (F. Hervé). — G.. 5700; 
pi.. 21.00 : 10,50. — Non placés : Sunny Boy 
Beugal, Kevery. Deudora. 

QUATRIEME COURSE - Grand Prii de 
Paris. — Ecurie Granard gagnante : 1. cap
piello (G. Dutorez) ; 2. Thor (C. Eliiottl : 
3 Assuerus (A. Rahbe). — Ecurie gag.. S7.50 
pi.. ;»,50 ; 10,00 ; 11,50. — Pas couru : ilobé 
chon, Juinbo, Bengal. 

CINQUIEME COURSE. - i Latopède 'A 
Rabbej : 2. Fire Off (A Cliauffour). — G» 
gnant. 7.50 ; pi., 6.50 ; 12,50. — Tous couru. 

SIXIEME COURSE. — 1. Prince dln.lore 
(R. Adeline) ; 2. The Trall (W. Sibbntil • 
3 Da Vinci | 0 . Brldgland. — Gagn., tf>oo 
pi.. 26.00 ; 26,50 : i3,oo. — Pas couru : Rare 
weed, L'Eldorado. Libellule VI. Reitun-u. 

GRAND STEEPLE DE BORDEAUX 
Ecurie Mouillefarine gagnante : l. S 

geur (J. Crockett) ; 2. Romanichel : 3. Le 
d'Or II — 9 partants. — Distances : 9 lor 
3 long. ; 2 long. — Ecurie gagn . 12.50 , i 
ces 9,00 ; 16,50 ; 31,50. 

C O L O M B O P H I L I E 

LES PREMIÈRES ARRIVEES 
CONNUES DU CONCOURS 

MINISTÉRIEL SUR LIB0URNE 
Le lâcher des pigeons participant 

an concours ministériel sur Libourne 
retarde pur suite du mauvais temps 
l>ersistant, a pueenfm être donne hier 
matin. Les conditions atmosphériques 
étant nettement meilleures, les prévi
sions météorologiques annonçaient 
vent sud-ouest avec ciel nuageux, le 
départ s'est effectué dans des condi
tions normales et les milliers de 
pigeon? ont pris rapidement l'envolée 
pour regagner leur pigeonnier. On 
sait que ritiq mille pigeons avaient 
éte enlogc-s pour la seule première 
région, qui comprend les départements 
du Nord et du Pas-de-Calais. 

Nous vous donnons ci-dessous quel, 
qnes résultats concernant l'arrondis
sement de Lille étant entendu qu'il 
ne s'ag:t nullement d'un classement, 
mais simplement des renseignements 
que nous avons pu recueillir et intli. 
quant à quelle heure certaines arri
vées ont été constatées. Cannesson • 
1H h. 57 ; Chutfart J. : W h. 11. 16 h 15, 
16 h. 30, 16 h. 40 ; Lebleu 16 h. 5C ; 
A. Baratte. 16 h. 47 : Denis Oscar. 
17 h. 05 : Simoens. 17 h. 14, 17 h. :to ; 
Bigotte. 17 h. 16 ; Verront. 17 h. 11 ; 
SartoniM. 17 h 45 ; Bigotte. 17 h. 27 : 
Dupont, 17 h. 35 ; Vnndevièlie. 16 h. 5S • 
Isbled, 17 h. 48 ; Van Ath. 17 h. 42 ; 
Demelemer, 17 h. 44. 

T. S. F. 
RADIO P.T.T. NORD. A LILLE. — Lundi 

U juin. — 12 h. 30 : .Concert organisé tiar 
l'Association île Radiophonie du Nord : La 
Muette de Porticl ; Pièce lomant'que et 
Gavotie Chamlnade) ; En relisant vos Ict. 
tre-, Masson) ; Dernières Eireintes (Goa-
blleri ; Han«. le Joueur de flùic ; Le Cou
cou (I)aguln' : Orphée (Gluck! ; Chan-.n 
d'amour (Schnbert) ; NadJa « a r d a s (Gus
tave Mlchieisi. — 13 h. so : Informations ; 
arrivée des navires au port de Dunkeruue • 
cours des valeurs. — 10 h. : Disuues. — 
U h. 15 : Cours : communiqués ; informa, 
tlons : arppel des résultats des deux der
niers flrages des primes. — 19 h. 30 • Cau
serie, lutéraire. par M. Warlnghlen, profes-

seur agrégé de l'Université. — Résultats du 
tirage des prunes. — 19 h. 45 .. Présenta 
non da Tour de France. — t» h. s : Emis
sion des adhérents (disques démandés) 
Partital ; Hérodiads ; Madame UuCerfly -
Rlgolcuo — 10 h. .V : Indication de l'near* 
— Concert organisé par l'Association fie 
Radiophonie du Nord, avec le concours de 
Mms Facnen-Bocquet, soprano. U Orrllle 
Leconty, baryton, et M Dhaene trombone : 
Le Roi Etienne (Beethoven) ; Chanson du 
Printemps (Mendelssohn) : Pièce en si bé
mol pour trombone (Guy Ropartx) : Chants 
d'Espagne (Albenlz) -. Deux Impressions 
Irisndalses (Wslton-O'Donnel) : Marie-Mag-
delelne (Masseoet) : Le Tasse 'Benjamin Go
dard. : Marche slave (Tschatkowsky) ; En 
Bretagne Rhené-Baion ; Gwendollno (Cna-
brier) ; L'Africaine ; Sympbome inachevée 
(Schubert) ; achèvement de la Symphonie 
inachevée de Schubert, par Henry ltyd :er. 

RADIO-PARIS (l.79t m. IL — « h «S «t 
1 b. 30 Culture physique. Météo — 7 b. 4» : 
Musique enregistrée. — 19 b. : Opéras et 
ballets : Siège de Corinthe (Rossinl) ; La 
Juive : Satnson et Dalila : L'Arlequin 
•d'Ollonei : Belfegor IRcspighl) -, ut i l 
(Plerné) ; Le Prince Igor (Borodlns) ; 
Antar (G. Dupont) ; La Fête chez Thérèse 
(R. Hahn) — |3 h. : Cours de la Bourse. 
Informations — 18 h. 10 : Causerie agricole ; 
• Le remembrement et l'économie du ma 
chinismo -. par M. Engelhard. - 18 h .18 . 
Lies vingt-huit Jours de Clalreue '; La Mas
cotte ; Véronique. — 18 h. so : Causerie 
cinématographique. — 19 h. : chronique les 
livres, par René Lalou — 10 n. 20 Orches
tre : Les Hirondelles (llirchm.inn) : Me 
nuet (Paderewsklt : Chanson russe (Pala-
dllhe) ; Valse routant:que (Debussy) : Une 
éducatlen manqiiée (Cbabrier). — 19 h. 4S : 
Cours et informations. — 20 h, : Opérette : 
Pagnolni (Lebar) — 20 h.30 . information». 

— 20 h. *o : Chronique, par Paul Reboux 
— 21 b. 15 : Revue de presse. Informa
tions 

TOUR EIFFEL ( l u s m si — s 11 i Re
lais des P.T.T. Revue de presse. — H h. s 
18 h. 15 : Cours et informations. — 13 n. .30 : 
Journal parlé des agriculteurs. — 18 h 15 
Chronique du théâtre. — 19 h : Le Journal 
parlé. — 19 h. 15 ; Mêléo — 19 h. 25 : Ma
gazine. — 19 b. «5 : Reportage du Tour de 
France cycliste. — so h. 6 . Actualité». — 
SO h. *5 : Concert synipiioniqiie de Vichy 
Symphonie en ré mineur (Franck) • Prélude 
à lapres-nilcll d'un fauno iDebussy : Dou
ble concerto (Brahms) : Peilêas et Mé;i-
sande (G. Fauréi ; t'apriccio espagnol 
(Runsky-Korsakoff). 

POSTE PARISIEN (328 m. S). — 7 h. 15 : 
Rével! en fanfare et disques. — tï h. 10 : 
La vie Parisienne. — Il h 30 . Informa
tions. — i l h. 35 : Concert. — ta h. 15 : 
Orchestre , Fleur d Hawai (Abraham) ; A 
qui vais-Je donner mon cœur » (Heyinann : 
Au revoir (Nelsonl Paradise (BTown! , 
Amours cubaines (Stohard) , A Paris dans 
chaque faubourg fjaubert : s> pleure pas 
(Hans-May). — 13 h. i.'. : Paillasse ILêon 
Cavelloi ; I-akmé (Delibes' : Hymne corse 
'Colloni) . AJaecio Bell Mario'. — 19 h. . 
Le Tzarcwitcli (Lehai : Frértérlque (Lehar:; 
Die Zlrkusprlnzes-in (Ka'man). — 19 h. 15 
Reportage du Tour de France. — t9 h. 30 : 
Jazz. — 20 h. . Causeries. — -m h. an : t e -
vué. — Il h. lô : Concert. — 22 h. 15 : In
formations. 

'RADIO-STRASBOURG |8M 88.1, - 17 n 
Disques — 17 h. Il : Concert ; Rosamonje 
(Schul'ort, : Rêverie : Chant du soir S.-nn 
mann ; Athalle iMenrtelssohn) : Poème 
erotique IGriéxl : Je t'aime IGrieg) : Pe
tite suite (Kalmann' ; Tout Strasbourg 
(Schneiilet; — 18 h. 30 : Musique de cham
bre : Quatuor (Mozarr : Féerie 'Fournier) ; 
Sonate ^Debussy) ; Trio a corde (Beetho
ven . — 88 h I : Disques — 20 h. 3n -. Mu
sique enregistrée. — 20 h 45 : Festival clas-
slque. 

DWENTRV. NVTIONAL (I..V.1 111.1. -
12 h. : Récital d'orgue. — 12 h. 45 Con
cert. — 13 h. 45 : Gramophone. — 15 h. 45 : 
Orchestre - 18 h. 41 : Graœoahone -
r h. H L'heure enfantine. — 18 h. 30 : 
Variétés. — 21 h. 40 • Musique de ihamhre. 
— 23 h. : Musique de danse 

LONDRES REGIONAL (355 88.1. - l î h. • 
Musique légère. — 1.3 h . Gramophone. — 
i l h. : Orchestre. — 17 h 15 : L'heure en
fantine. — 18 h. 30 : Orchestre. — 20 h. : 
Orgue. — 21 h. : Concert militaire -
22 b. 30 : .Musique de danse, t 

LANGENBERG f«W m. 4 . — 19 h. • Heure 
nationale : r-eials de Hambourg. — 20 h. 5 : 
Le Baron tzigane opérette en trois actes 
(.Ion Strauss,. - •:: h. U : Musique légère 
et de danse. 

RADIO-LUXEMBOURG 1.000 m. • H. -
19 h : Valses viennoises — to h. 45 : Con
cert symphoniqtie : La Flûte enchantée (Mo
zart '; Svmphome en si inaièiir - L'inache
vée . (Schubert) ; Symphonie en mi ma
jeur (Bruckr.ev' — 20 h 25 : Concert. — 
« h. 15 : L'étudiant pauvre (Mii:oecke-i. 
— 2t h. 55 : Informations - f! 11. ! : Ré
citations et chansons viennoises. 

A L'ASSOCIATION 
DE RADIOPHONIE DU NORD 

DE LA FRANCE 
Cette Association nous communique la note 

uivaute ; 
„ Des communiqués nettement tendancieux 

avant paru dans plusieurs Journaux relati
vement aux incidents, d'ailleurs inirenieni 
oratù.tes qui se sont déroulés au emtca île 
sa dernière assemblée générale. l'Associa
tion de Radiophonie du Nord se doit de don
ner à ses adhérents tous les apaisements 
nécessaires. 

- l,es dirigeants de l Association rappel
lent que depuis quatre ans. ils n'ont cessé 
le réclamer la mise en service du poste 
le Caniphin et que c»tto revennjcatlo» a 

été confirmée par un vœu unanime de 1 is 
semblée générale. 

. Il convient de rappeler, au surplus que 
l'Association de Radiophonie du Nord n'è-t 
pas seulement une Société d'auditeurs, mai-
qu'elle compte obligatoirement au nombre 
de ses administrateurs des représentants 
d'administration de ! Etat et d'admlnlslra-
tlons privées, de syndicats professionnels, 
des producteurs et des usagers. Les repré
sentants de ces derniers étant seuls élus 
en assemblée générale. 

~ Le Conseil d'administration de l'A«so 
dation, composé ne :» personnalités con
nues et qui, depuis la fondatiou du grou
pement, ont tait leurs preuves, a vu ses 
pouvoirs renouvelés par l'assemblée gêne-

. Le Conseil s est réuni le lendemain 
pour élire statutairement à buliettn se
cret, son bureau exécutif pour l'année 
l933-19tM 

Or. Il so trouve que le trésorier 88«> 
taot. a été élu secrétaire général, sans même 
avoir posé sa candidature à ces tonnions. 
La minorité et M. Thibaut lui-même, secré
taire général sortant, se sont inclinés Je 

int les résultats de ce scrutin. 
- Sans attendre les conseils de personne, 

le Conseil, tenant * rendre hommage s l'ac-
é et au dévouement de M. Thibaut, lui 
oté. à I unanimité d's remerciements 

«t des félicitations qu'il a refusés. Le tvj 
reau l'a prié ensuite avec un" amicale 
insistance, de bien vouloir continuer la 
chronique - En Famille • si gourée des 
auditeurs. M. Thibaut a décliné celte offre, 
éstimaut que. n'étant plus secréialre géné
ral, il serait moins intimement lié » la «"• 
do l'Association de Radiophonie. 

- On voit, d après ce bref exposé, que. 

Dites Adieu 
aux maux de pieds 

Essayez chez 
vous ce simple 

remède. 
Voic i un remède s imple et peu coûteux 

pour v o u s débarrasser chez v o u s e t pour 
toujours de vos pires m a u x de p ieds . 
Plongea v o s pieds dans de l'eau chaude 
à laquelle v o u s avex ajouté des Salira tes 
Kodrll jusqu'à ce qu'elle a i t pris la cou
leur d'un lait r iche. Les Saltrates Rodeli 
cont iennent 10 se l s euratifs différents 
que l'on retrouve dans des sources radio
ac t ives cé lèbres dans le m o n d e ent ier . 
Ce bain fortement médicamenteux m e t 
Un a u x suppl ic iantes douleurs des p ieds 
e n 8 m i n u t e s . L'enflure disparaît . Le feu 
est ins tantanément retiré des mains ger
cées et euflammées. Lesengelures cessent 
de démanger et guérissent rapidement . 
Cette eau saltratee, d'apparence laiteuse 
bannit la douleur des cors, des o i g n o n s , 
et des callosités comme par enchante
ment et les amoll i t à tel point que v o u s 
Kouvez les ext irper e u ent ier e t a v e c 

•ur racine. Les Pliarmaciens vendent 
et garant issent les Saltrates Rodel i ." 

contrairement aux allégations intéicsée* 
qui ont été publiées. IL Thibaut n'a 888 
l'objet ni d'une destitution, ni d'aucun-, 
sanction de la iiart 1I11 bureau exécutif. Non 
seulement U demeure administrateur oa 
l'AasociaUoD, niais il a éie nommé prési
dent de la CommisMc.11 de* programme?, 
fonctions particulièrement importantes et 
dans !cM|uellcs il pourra lionntr a nou
veau toute .a mesure Ue 5a compétence 
et de sou dévouement. 

- Ajoutons qu'émus des notes parues dans 
la pre>>e des adhérents de divers points 
de la région se sont présentés a nos t.u-
reaux pour solliciter quelques eclflircis.-e-
meuts sur te» incidents auxquels il était 
fait allusion. Ton- se Mirtî déclares pleine
ment édifiée par les explications irês nettes 
qui leur oui eie fournies et nous nit ass> 
fiiuie leur entière confiante. 

> Rappelons m terminant que tout adhé
rent 'le t \ UN. e-t libre i lanepter 011 •« 
refu'. : ,, srrvu e du - Petit Radio twsjzUM 
hebdomadaire iie la Fédérât Ion Nationale 
de Kadiodilinsi.in En ras île refus de l'adhv-
reiit 1.1 sf.nnni' reprc-senlant le montant d» 
son abonnement est aiiiutnaltqnemeni viiee 
au compte des - Dépense-* [mur gintsiiISSIl -. 

NOTE DE L'ADMINISTRATION 
DES P. T. T. 

A PROPOS DU POSTE 
DE CAMPHIN 

Le s e r t i e de la radiodilfusi.m des P T T. 
dénieii' de la tacon la plus absolue l'afflr-
maiioii erronée qui a été formulée et pu
bliée relativement a un prétendu ti.inste.t 
a Lyon du matériel destiné a campliiu. 

Le iii.ivnei , | iu a 5,s,v; a I.yon-is Doua a 
et* en entier soit constitue par du niatéru 1 
de rechange prélevé sur la reserve du ser
vice de la radiodiffusion, soit fabrique A 
Lyon, soit acheté pour Lyon la-Doua 

La totalité du matér.el destiné a Oam-
plilu existe encore soit au magasin de :<-
serve dû Grand Palais, -nu rbet MM Fiêvet 
frères, rue de iHospae a Se lin. ou 11 -, 
été entrepose et ,i ou 11 n'a Jamais bouge. 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 
M A R C H É S D E L A R É G I O N 

Â Auxi-le-Ohitcau. — Beurre, 6 tr. la 
livre ; œufs. 1C fr le quarteron ; poules, 
26 S 36 fr la paire : poulets. 23 à 38 fr. 
la couple : canards. 18 t 23 fr. la p. ; oies. 
30 à 40 fr p : pigeons. 8 60 la couple : 
lapins. 8 a 24 ir p. suivant grosseur : 
pommes de terre nouvelles. 0.60 le k. : 
carottes. 1 tr. la botte 1 navets, 0.76 ta 
b. : choux. 0.75 la p. : haricots verts. 2 fr. 
la livre 1 blé. 80 fr. les 100 kilos ; seigle. 
70 fr. 1 avoine. 57 fi. : escourgeon. 64 fr. : 
mais. 100 fr. 

UN VERITABLE PROGRÈS 
En médecine, les progrès sont inces

sants, aussi doit-on. parmi les décou
vertes récentes signaler la Poudte Louis 
Legras. qui calme en moins d'une mi
nute, les plus violents accès d'asthme. 
catarrhe, oppression, toux de "ieilles 
bronchites. Cette Poudre merveilleuse 
a obtenu la plus haute récompense a 
l'Exposition Universelle de 1900. Prix de 
la boite S fr. 25 (impôt compris) dans 
toutes les pharmacies. 1351. 

A U O O N n i T I O N N E M E N T 
DS T O U R C O I N G 

Entrées du 18 au 54 juin 1833 
Laine peignée. 1237 567 k. : Laine fi

lée. 142.773 k. : Blousses et Laines diver
ses. 235.958 k : Coton. 53.012 k. Total : 
1.719.310 kilos. 

Conditionnements. 3 846 ; Titrages. 441: 
Dégraissages, 2. 

Marche à te-mc Rot'.baix-Tourcoing : 
176 139 k. 600 : Anvers t 19.013 K. 100. 

Imp. du neveu au Nom 
Le Gérant Emile GES1 

186. rue de Paris. LUI* 

FatUILLETON* DL' «6 J I L \ 1933. — N. 9 

CELLE QUE J J H E 
pur Albert B 0 I S S I È R E 

— Où Je voudrai I 
LA réponse comportait une telle énor-

mlté, que la femme répéta, machinale
ment : . 

— Où vous voudres ? 
— Je n'ai ni rancune, ni rancœur, 

déclara Olaf Sokol. Pour s'abaisser à une 
mesquine rivalité, mon amour à moi en
vers vous, Stella, est trop haut et trop 
pui... Ste'ta 1 Mon étoile a moi est au 
zénitc. et non pas sur cette terre. Et Je 
n'aurai nul mérite à faire ce que J'ai 
décide de faire, quand vous serez partie, 
et que le dormeur sera éveillé ! 

Qu avez-v tus décide de faire ? 
Mettre t accord mon amour et vo

tre salut, c'est-a-dtre rtàigcr cet étrin-
get à marcher dans vos pas, a -ton 'ojr. 
comme nous y avons marché, Davison, 
Verchio et mot depuis trots ans et plus 
Ne m'en demandez p»s davantage Lo 
Le sort et la Providence associés. Je 
veux êtr». pour vous et pour les autres, 
tout <-*la a la fois. 

Stella s'était lev:-e. Elle avait déposé, 
sur le guéridon, su centre la pièce, la 
serviette d« maroquin Elle portait dans 
&es «--•: de violette l'absturité du Des

tin. Elle se pencha sur la face immobile, 
aux traits figés, du jeune homme endor
mi. Elle dit. à voix basse, presque à l'o
reille d'Olaf Sokol. qui s'était penché a 
son tour, pour épier le réveil qu'il at
tendait... 

— Vous êtes, Olaf, raor. bon Olai, 
comme le Judas de Selma Lagerlof. vous 
savez, son conte de Nazareth, que Je 
vous ai, dix fois, conté. Vous, Davison 
et Vecchio. vous avez, potiers sans sou-
fle divin, fait des oiseaux d'argile, pa
reils à mon cœur endormi. Vous avez eu 
beau chanter : « Envolez-vous ! Envolez-
vous l » comme le Judas du conte- Mon 
cœur sans ailes n'a pu bondir, hors 
de ma poitrine. Mais lui. comme le Jésus 
du conte, 11 a pétri de ses doigts le 
même coucou de terre. Quand il m'a 
vue, 1) a frappé dans ses mains et U a 
dit. aussi : « Envolez-vous ! Envolez-
vous I s Et mon cœur s'est envolé I 

Elle se tut. Des yeux d'Olaf, deux lar
mes coulèrent. Il fit un effort de mé
moire, pour se rappeler la dernière phra
se du conte de Selma Lagerlof évoqué. 
Son effort fut couronné de succès. U 
murmura à l'oreille de.Stella, toujours 
penchée sur le visage de l'homme qui. 
pour elle, était un dieu : 

« Est-ce qu'il est possible de lutter 
contre celui'qui peint avec du soleil, et 
qui donne le souffle de la vie à de la 
terre morte I » 

Stelli posa sa bouche brûlante, sur 
le front de Ressencourt. 

Alors, comme si un aussi passionné 

baiser eût eu le don de le tirer hors 
du sommeil, le donneur s'éveilla. 

... Mais Stella, pareille à une appari
tion, un doigt sur ses lèvres closes, était 
déjà sortie du laboratoire. 

... A son chevet, 11 n'y avait plus, en 
fait d'ange gardien, que le médecin at
tentif, ses lunettes à monture d'écaillé 
haussées sur son front plissé, sa calot
te grecque de travers. D'une voix très 
douce, prévenante et amicale, le savant 
dit : 

— Avouez, mon garçon, que vous sor
tez d'un bien vilain rêve ! 

Et après une pause voulue, il ajouta, 
malicieusement : 

— Le plus paradoxal, entre nous, l'en
vers de l'ordinaire, c'est que vous allez 
entrer, dans la plus merveilleuse des 
réalités. 

vni 
COMME DANS UN ROMAN 

Ressencourt avait beau se frotter les 
yeux, afin d'y voir plus clair dans sa 
déconcertante aventure, 11 n'arrivait 
point à séparer nettement la réalité du 
rêve. La réalité se bornait a l'agres
sion suivie de vol. Le rêve, c'était en
core et toujours Stella, dont la silhouet
te fuyante avait été la première Image 
frappant son regard, au sortir du som
meil artificiel où l'avait plongé le doc
teur Mais U avait si peu confiance en 
sa lucidité recouvrée, qu'il demanda s i ! 
n'était point le Jouet d'une hallucina
tion. 

— Monsieur, confirma Olaf Sokol, 

c'est bien Stella qui vient de quitter votre 
chevet. Vous l'avez vue sortir de mon 
laboratoire, après vous avoir sacré d'un 
baiser au front l'élu de son cœur et de 
sa raison. Je vous félicite sans arrière-
pensée d'avoir triomphé sans peine, au
tant dire malgré vous, où des hommes 
dont les qualités n'étalent pas Inférieu
res aux vôtres, avaient échoué, en dépit 
d'efforts surhumains. 

— Permettez ! dit Ressencourt, en 6e 
dressant sur son séant... Si c'est une 
plaisanterie.. 

- Que voilà bien un Français étour
di qui fait de l'esprit le premier des 
mérites ! Voici votre petite fortune et 
votre roman qui ne doit pas valoir, à 
mon avis, celui que vous vivez ! Stella 
vous les a rapportés, avec ses excuses 
Est-ce encore une plaisanterie ? Est-ce 
une plaisanterie de vous voir sortir guil
leret d'un guet-apens où vous avez raté 
le coup de grâce de deux centimètres? 
Car vous pensez bien, monsieur, que je 
ne vous al fait aucune piqûre Inutile ! 
Vous avez à la nuque une ecchymose 
de la largeur d'un décime. Un point, 
c'est tout. Ma fausse déclaration aux 
agents, suivie de l'insensibilisation au 
chloroforme n'ont été que les moyens 
sûrs de me rendre maître de la situa
tion. Evidemment, vous avez eu encore 
et toujours une chance dt premier or
dre. Je ne sais sous que) signe do Zo
diaque vous êtes né. Mais je peux vous 
avouer que s i la divine Stella ne s'était 
pas trouvée à point chez Umberto Vec
chio, votre affaire eût été claire. Vous 

ne fussiez point sorti vivant de mon of 
ficine. 

La parole placide du singulier docteur 
docteur Sokol s'ajustait si mal a 
cyniques propos, que Ressencourt ne sut 
s'il devait en rire ou s'en effrayer. 

— Allons, dit-Il, avec son scepticisme 
de Parisien a qui l'on en fait difficile
ment accroire, la plaisanetrie continue. 
Les meilleures sont les plus courtes. 
Puis-Je me lever ? 

—Levez-vous I 
Ressencourt, remis sur ses jambes, fut 

surpris de se retrouver dans son état 
normal. 

— Puia-je vous payer vos bons soins et 
rentrer chez mol ? brusqua-t-il, en pre
nant des mains du savant la serviette 
que celui-ci lui tendait. 

— Ingrat ! dit Sokol. Pauvre homme 
à courte vue. Ainsi, votre premier be
soin est de fuir ! Ah ! Stella, quel mal
heureux destin t'attend, avec un parte
naire si peu à ta taille ! . . Non, mon
sieur. Vous ne partirez pas, avant que je 
ne vous aie tout dit, dans votre inté
rêt. Asseyez-vous ! Vous n'avez plus rien 
a craindre, ni de Vecchio, ni de moi. 
Mais vous avez a redouter de Stella le 
formidable bonheur qui vous terrasse
ra plus sûrement que le coup de poing 
de l'italien, et aussi vite que j'aurais 
pu le faire, tout à l'heure, sans l'Inter
vention heureuse de notre grande amie, 
avec trois gouttes de cyanure. 

Ressencourt s'assit devant le guéridon 
où Sokol, avec un calme Imperturba
ble, déposait deux verres, remplissait 

l'un d'un cordial, et l'autre d'une pou
dre blanche qu'il délaya dans un peu 
d'eau 

— C'est cela ! reprit le savant. As
seyons-nous et trinquons, comme deux 
amis qui vont se séparer, pour entre
prendre chacun un très long voyage.. 
N'ayez crainte ! . . C'est une fine Cham
pagne que je vous offre, sans plus I 
Nous disions donc, monsieur, qu'ayant 
pose, à votre insu, le pied sur un nid 
de vipères, vous avez commis l'impru
dence d'appeler au secours. En dénon
çant, toujours sans le savoir, l'associa
tion cosmopolite des « Cinq doigts de ta 
main », vous avez mis la police sur une 
piste que sa seule ingéniosité n'eût point 
découverte. Demain, avec le chapeau de 
Vecchio marqué 3, la filière aisée a 
suivre conduira la sûreté chez James 
Davison, c'est-à-dire où il ne faut point 
qu'elle aille. De là, vous faisant toujours 
escorte, elle reviendra ici. cest-a-dïre a 
son point de départ. Et lorsque les trois 
comparses oue nous sommes, auront grâ
ce à vous, été découverts, ce ne sera 
plus qu'un problème d'algèbre à deux 
inconnues, aisées à dégager, Stella et 
l'autre, parbleu l Or. pour empêcher une 
pareille catastrophe, il n'y a que deux 
moyens... Votre mort ou la mienne 

D fit une pause, considéra Ressen
court par-dessus ses lunettes et ajouta, 
posément : 

— Je choisis la mienne l 
Ressencourt regarda en lace le singu

lier personnage qui lui parlait ainsi, n 1 
faisait en vain appel à aa psychologie eu | 

défaut. Il était entre deux abîmes. U ne 
comprenait pas le fond cie grandeur et 
le fond de bassesse qui étaient chacun 
aux antipodes de la vie eiugmatique de 
ce docteur Sokol. 

— Permettez ! coupa-t-il une fols de 
plus, après avoir porté bravement a sa 
bouche le verre de fine Champagne. Je 
ne suis ni un policier, ni un bandit. 
Je suis la victime. Je ne connaissais 
Je vous en donne ma parole, rien de l'as
sociation de malfaiteurs dont vous me 
découvrez bénévolement les membres. 
Je ne sais rien de rien et ne veux pas 
en savoir davantage. Gardez peur vous 
vos secrets. Cette femme dont vous par
lez, comme on parlerait d'une créature 
angélique. toute de bonté, je ne veux 
^as la connaître. 

— Pauvra homme, répéta Sokol. Il n'y 
a donc pas moyen de vous élever au-
dessus du terre a terre quotidien ! Que 
vous êtes à plaindre ! Eh t bien, puis
qu'il le faut, causons comme nous cau
serions de c notre » affaire, avec le 
commissaire du quartier, c est-a-dire 
stupidement, négligeant l'envers des cho
ses pour nous en tenir à l'endroit. Ain
si, de deux choses, l'une. Passé mon seuil 
vous Irez au commissariat déposer ainsi 
qu'il fut convenu, ou vous rentrerez 
chez vous. Si vous y allez, vous araor-
-ceres l'affaire des c Cinq doigts de la 
main ». Indubitablement, vous nous per
des tous. Si vous renonces à y aller, par 
fausse grandeur d'àtne. vous vous com
promettez, en notre compagnie, aux 
yeux de ta police Choisisse! I (A tutorti. 
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